· Les jeunes sont prêts à s'engager, « les assos doivent leur faire une place »
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|  SALON DU BÉNÉVOLAT |

Le mot « bénévole » vient du latin benevolus, qui signifie « bonne volonté ». 

Le monde associatif dunkerquois n'en manque pas. C'est le message qu'ont voulu faire passer, samedi, à la Maison de la vie associative (MVA), les organisateurs du premier Salon du bénévolat. « Ce dernier n'est pas en crise ! », assure Jean-Pierre Adalberon, président de France Bénévolat Dunkerque. « Chaque année, 160 personnes viennent nous voir pour mûrir leur projet de bénévolat ou parce qu'elles ressentent un besoin urgent de faire quelque chose.
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 » Se sentir utile reste le premier moteur d'un engagement bénévole qui séduit toutes les générations. « Le potentiel de jeunes prêts à se lancer existe, affirme Jocelyne Paccou, présidente de la MVA. Mais ils ne savent pas toujours ce qu'ils peuvent faire. Les associations doivent leur faire une place, les accompagner. » L'expérience du réseau France Bénévolat a permis de lever certains freins : « Les jeunes aiment bien travailler entre jeunes, à plusieurs, explique ainsi Jean-Pierre Adalberon. Il faut leur déléguer des projets, ce qui rend l'engagement plus attractif pour eux. » De nouvelles formes de bénévolat ont d'ailleurs été créées à destination de ce public spécifique : le volontariat et les Junior associations. À Dunkerque, l'association Unis-Cité permet à des jeunes de s'engager à temps plein pour neuf mois dans une structure associative, avec une indemnité mensuelle de 600 E. Cette année, une centaine de jeunes ont postulé, pour seulement 24 places. « On sent une envie d'aller vers un engagement citoyen et solidaire, note Perrine Duquenne, responsable. Beaucoup cherchent aussi dans le volontariat un moyen de "se trouver". » Le système des Junior Associations, quant à lui, permet à des mineurs de se fédérer en association. Un réseau national se porte garant au niveau bancaire. « Être actif dans la vie associative est presque aussi important qu'être actif sur le plan professionnel », conclut Jocelyne Paccou. Les deux volets peuvent se rejoindre, notamment lors de la rédaction d'un CV. • 
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